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0. AVANT-PROPOS 

0.1. Objectifs du stage 

Dans le cadre de la bibliothdque de 1'ISREC, les objectifs 
du stage ont 6t6 fix6s conune suit : 

- Analyse de la situation actuelle ; 

- Proposition d'une nouvelle classification ; 

- R6daction d'un cahier des charges pour 1'informatisa-
tion du fonds documentaire. 

0.2. Pr6sentation du rapport 

Le present rapport a deux buts : 

D'une part, il presente le cadre du travail accompli durant 
ce stage ainsi que les reflexions qu'il a suscitees. 

D'autre part, il doit servir autant que possible d'instru-
ment d1orientation et et de planification pour 1'avenir de 
la bibliotheque. 
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1. PRESENTATION DE L'ISREC 

1.1. Historique 

Une bonne presentation de 1'Institut suisse de recherche 
experimentale sur le cancer a 6te donnee dans une plaquette 
r6dig6e en 1985 : 

"L' ISREC, cr6e a Lausanne en 1964, a et6 pr6cede par le 
Centre anticancSreux romand fonde en 1924. L'ISREC a pour 
tache 1'etude experimentale des maladies cancereuses. Ses 
buts sont de mieux connaitre le cancer, de proposer des 
moyens de le prevenir et de le traiter. Des 1976, 1'institut 
occupe de nouveaux laboratoires a Epalinges/Lausanne 
(5700 m2) et collabore avec 1'Institut Ludwig de recherches 
sur le cancer et avec 1' Institut de biochimie de 
1'Universite de Lausanne." 

1.2. Statut 

L'ISREC est une fondation de droit prive, largement 
subventionnee par la Confed^ration. 150 personnes y 
travaillent. 

1.3. Environnement 

En tant qu'organisme de recherche tres specialise voue a la 
comprehension fondamentale du cancer, 1'ISREC a des contacts 
avec d1autres instituts bio-m6dicaux en Suisse et a 
1'etranger. 

Sans etre un institut universitaire, il participe a 
1'enseignement de seminaires de 3e cycle. II accueille des 
doctorants et certains chercheurs sont par ailleurs 
enseignants dans les universites romandes. De plus, il 
collabore avec 1'Institut de biochimie de 1'Universite situe 
dans les memes murs. 

1.4. R&seau informatique 

Une vingtaine de PC situes dans les bureaux ou laboratoires 
sont connectes en reseau local sur un cable ETHERNET et ont 
acces aux ressources de deux PC serveurs. L'institut prevoit 
1'achat d'un mini-ordinateur de type MICROVAX. 
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A un niveau plus eleve, 1'ISREC est egalement relie au 
reseau de 1' Universite de Lausanne et a donc acces a ses 
ressources informatiques, et par ce biais, au reseau SWITCH 
des universites suisse et instituts de recherche 
(messageries, transmission de donn^es, travail a distance, 
etc. ) 
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2. RESSOURCES DE LA BIBLXOTHEQUE DE L'ISREC 

Le but essentiel de la bibliotheque de 1' ISREC est de 
fournir aux chercheurs de 1'institut la documentation dont 
ils ont besoin. Ces besoins serant 6tudi6s definis plus loin 
(partie 5). 

L'analyse que nous proposons des ressources docuemntaires 
est importante pour notre travail. En essayant de saisir ce 
qui en fait sa particularit6, nous serons mieux & meme d'en 
apprecier 1'interet et les choix informatiques a prendre. 

2.1. Monographies 

Le volvaae du fonds documentaire en libre acces est d' environ 
2'500 ouvrages, desherbage fait. 

Les principaux points forts (cf annexe 2) sont les sui-
vants : canc&rologie, biololgie cellulaire, immunologie, 
g$n6tique, biologie mol&culaire et biochimie. Plus de la 
moitie des ouvrages ont ete publies apres 1975. 92 % des 
ouvrages sont de langue anglaise. 

On peut essayer de chiffrer la sp&cificit& de la biblio-
theque de 1'ISREC en comparant son fonds avec celui d'autres 
bibliotheques scientifiques. Une methode possible consiste a 
interroger en ligne le catalogue collectif du RGseau romand, 
celui-ci comportant essentiellement des bibliotheques uni-
versitaires ou d'instituts. On peut en tirer plusieurs ren-
seignements : 

- Recouvrement. Le taux de recouvrement a deja ete effectue 
en mai 1987 llors d'une 6tude du rattachement de 1'ISREC au 
Reseau romand. Nous avons refait le calcul en juillet 1989, 
sur la base d' un nouvel 6chantillon des livres en libre-
acces. 
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mai 1987 juillet 1989 
Echantillon 104 100 

Memes notices 24% 28 % 
Autres editions 5 % 9 % 

29 % 37 % 

Pas dans la base 71 % 63 % 

Le taux de recouvrement est sensiblement meilleur en 1989 
qu'en 1987. Ce qui est normal : le r6seau s'est encore 
6tendu depuis et le taux de croissance est eleve 
(970'000 + 130'000 en 1988). 

Par contre si 1'on ne considere que les ouvrages de 
cancerologie (classe 723.3), la sp6cificite de 1'ISREC est 
plus 6vidente puisque le taux de recouvrement tombe alors a 
11 %. 

- Localisation. La localisation dans le reseau des ouvrages 
communs montre quelles sont les bibliotheques dont une 
partie du fonds signale se rapproche le plus de celui de 
1'ISREC : 

14 Lausanne 
9 Geneve 
7 Geneve 
6 Lausanne 
5 Lausanne 
3 Fribourg 

Bibliotheque de la Faculte de medecine 
Bibliotheque de chimie 
Bibliotheque du Centre medical universitaire 
Bibliotheque cantonale et universitaire 
Bibliotheque de la Faculte des sciences 
Bibliotheque de la Faculte des sciences 

2.2. P6riodiques 

La bibliotheque regoit environ 200 p6riodiques. Un sondage 
dans le RGpertoire des p£riodiques bio-m£dicaux regus par 
les bibliotheques suisses montre que 50 % des titres ne sont 
pas localises dans une bibliotheque lausannoise, 15 % ne se 
trouvent pas ailleurs en Suisse romande, et quelques-uns 
n'ont pas d'autres localisations en Suisse. Dans un contexte 
r^gional tout au moins, 1'ISREC est un partenaire important 
pour d'autres bibliotheques, ce que le nombre assez 61ev6 de 
demandes d'articles par pret interbibliothdques confirme. 
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3. ANALYSE DE LA SITUATION ACTUELLE DE LA BIBLIOTHEQUE 

Les fonctions accomplies par la bibliotheque sont ddcrites 
dans 1'ordre de leur succession dans la chalne documen-
taire : gestion des entrees, indexation, catalogage, 
recherche, produits documentaires. 

3.1. Gestion des entrees. 

Le budget d'acquisition annuel tourne autour de 100'000 SFR, 
dont 10'000 SFR pour les ouvrage. 

Le volume d'acquisitions des ouvrages est peu eleve : autour 
de 100 par an. L'effort principal est mis sur le developpe-
ment regulier et continu des periodiques. 

La Commission de la bibliotheque (actuellement trois membres 
du personnel scientifique de 1'ISREC) decide de 1'achat des 
ouvrages. Les commandes sont gerees manuellement dans des 
registres qui permettent de determiner rapidement son 
statut : command£, regu, pay6. 

L' ouvrage est inscrit aussi dans le registre cL'entrees, ou 
on lui attribue son numero d'entree, dans 1'ordre 
chronologique. Les rubriques de ce registre sont : 

REGISTRE ENTREES N° ENTREE * 
DATE ENTREE 
AUTEUR-TITRE 
EDITEUR 
FOURNISSEUR 
PRIX 
INDICE 

3.2. Indexation et cotation 

L'indexation consiste en 1'attribution de un ou plusieurs 
indices de classification a un ouvrage. 

La classification utilis^e a et6 61aboree sur mesure il y a 
plus de 20 ans par 1'actuel bibliothScaire. II s'agit d'une 
classification d6cimale tres d6taill6e inspir6e du plan de 
classement du Bulletin signal6tique du C.N.R.S. : 1200 
rubriques et jusqu'a 9 niveaux hi6rarchiques (annexe 1). 

* Les rubriques soulignees designent les points d'acces. 
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Selon la typologie de J. Maniez * , il s'agit d'une arbores-
cence "en pinceau" : chaque classe a peu de sous-classe, 
mais le nombre de niveaux est 61ev6. 

L'indice de classification remplit deux fonctions dif-
ferentes : 

3.3.2. Indexation mati£re 

Le sujet (ou les sujets) d' un ouvrage sont repr6sent6s 
par un (ou plusieurs) INDICEs. Ces INDICEs sont les 
points d'acces du FICHIER SYSTEMATIQUE. 

3.3.2. Cotation 

Le rangement des ouvrages au rayon s'effectue en prenant 
un des INDICEs. Le sous-classement sous meme INDICE se 
fait selon 1'annee de publication. 

3.3. Catalogage 

Le catalogage des ouvrages se fait de maniere traditionnelle 
sur fiches selon les normes ISBD (M). 

Pour les monographies complexes on adopte le principe du 
catalogage a niveaux. 

Les elements comme auteur, editeur scientifique, 
collectivite-auteur, titre propre, titre de serie et indices 
servent suivant les cas de points d'acces a la description 
bibliographique. 

Une fiche de chaque exemplaire est envoye au Catalogue Col-
lectif (CC) a Berne. De plus, deux fiches speciales pour les 
besoins du pret sont encore edit^es. 

Chaque ouvrage donne lieu a 5 fiches ou plus. La multipli-
cation des fiches est heureusement facilitee grace a une ma-
chine d ecrire a memoire. 

Les deux fichiers (AUTEUR-TITRE et SYSTEMATIQUE) sont com-
p!6t6s par deux index sur fiches (SUJET ALPHABETIQUE et 
SUJET DECIMAL). 

* Maniez, Jacques. Les langages documentaires et classifica-
toires : conception, construction et utilisation dans les 
systemes documentaires. Paris : Ed. d'organisation, 1987. 
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Voici les rubriques des diff6rervts types de documents : 

a) Fichier AUTEUR-TITRE AUTEUR-TITRE 

Bloc 
ISBD 

INDICE 
N° ENTREE 

b) Fichier SYSTEMATIQUE INDICE 

Bloc 
ISBD 

AUTEUR-TITRE 
N° ENTREE 

c) Index SUJET ALPHABETIQUE SUJET 
INDICE 

d) Index SUJET DECIMAL INDICE 
SUJET 

La relation entre les rubriques SUJET et INDICE est par-
faitement biunivoque. 

3.4. Recherche bibliographique 

3.4.1. Ouvrages de la biblioth£que 

les lecteurs ont acces aux quatre fichiers et index. Ils 
disposent donc de trois points d'acces : AUTEUR-TITRE, 
SUJET, INDICE. 

Le bibliothecaire, au moyen du registre des entrees a en 
plus la possibilit^ de rechercher par le N° ENTREE un 
livre et aura acces ainsi aux donnees de gestion qui ne 
figurent pas sur les notices. 

On peut representer le systeme d'information manuel de 
la bibliotheque : 



11 

F. RUTEUR-TITRE 

INDICE 
AUTEUR-TITRE 
N°ENTREE 
BLOC ISBD 

REGISTRE ENTREES F. SYSTEMATIQUE 

SUJET 
INDICE SUJET 

\ INDICE 

AUTEUR-TITRE 
N°ENTREE 
INDICE 
BLOC ISBD 

DATE ENTREE 
AUTEUR-TITRE 
EDITEUR 
FOURNISSEUR 
PRIX 
INDICE 

I. SUJET I. SUJET 
RLPHRBETIQUE DECIMRL 

Le passage d'un fichier a un autre n'est possible que si la 
rubrique du fichier origine est un poxnt d'acces dans le 
fichier-destination, ce que montrent les fleches orientees. 

3.4.2. Interrogation de bases de donnees biblio-
graphiques 

L'interrogation de BDD ne se fait pas a la bibliotheque. 
Ce sont les chercheurs qui interrogent eux-memes depuis 
leur laboratoire les bases de donnees. II s'agit essen-
tiellement de MEDLINE sur le serveur DATASTAR qui con-
cede d'importantes reductions aux instituts academiques. 

Pour les besoins du pret-interbibliotheques, la biblio-
theque peut interroger les bases de SIBIL, via le reseau 
de 1'Universit6 : Catalogue collectif des ouvrages des 
bibliotheques du Reseau romand (REBUS), RPM (Repertoire 
des pdriodiques bio-medicaux des bibliotheques suisses), 
et le RP7 (R6pertoire des p6riodiques 6trangers regus 
par les bibliotheques suisses. 
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3.5. Circulation des documents 

3.5.1. Prefc 

Le lecteur effectue lui-meme la transaction de pret, 
quand il veut, en inscrivant son nom sur deux fiches 
glissees dans chaque ouvrage. 

II n'y a pas de statistique du pret. Son volume est de 
toute fagon tres faible. 

2.4.2.Prefc interbibliotheques 

La bibliotheque participe au pret inter au niveau 
suisse. Ses periodiques sont annoncSs dans les cata-
logues collectifs (RPM et RP7), accessibles sur papier, 
sur microfiches ou en ligne (via SIBIL). Les monogra-
phies sont annonc&es au Catalogue Collectif S. Berne sur 
fiches. II n'est accessible que par demandes ecrites. 

Le volume des demandes de photocopies est moyen : 
ca. 450 pour 1'annee 1988. La demande d'ouvrages par 
pret interbibliotheques est tres faible. 

3.6. Produits documentaires 

La bibliotheque met a disposition des tires-a-part 
d'articles des chercheurs de 1'ISREC. 

Une liste des pferiodiques a ete realisee sur traitement de 
textes, regulierement remise a jour. 
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4. BESOINS DES UTILISATEURS 

5.1. Besoins generaux en information 

Les besoins g6n6raux en information des utilisateurs de la 
bibliotheque sont conditionn^s par deux facteurs : le type 
d'act±vlt& poursuivi et le domalne dans lequel il es men6. 

Le cancer est un domaine d'6tude en sciences naturelles. Les 
besoins documentaires sont differents de ceux en sciences 
humaines. L'exhaustivite de la recherche bibliographique est 
beaucoup moins n6cessaire. II est plus important de disposer 
d'un nombre restreint de documents, pourvu qu'il soient per-
tinents et de qualite. 

Le type d'act±v±t& dominant mene a l'Institut conditionne 
dans le meme sens l'approche de la documentation.. En 
recherche exp£r±mentale, le travail sur les textes est moins 
important que pour un travail academique. 

Pour autant que la bibliotheque dispose du bon choix de do-
cuments, la plupart des besoins pourront etre combles sur 
place, et la demande de pret interbibliotheques sera 
limitee. C'est le cas actuellement a la bibliotheque. 

La satisfaction actuelle peut aussi provenir d'une certaine 
meconnaissance d'autres sources d'information, qui si elles 
etaient connues seraient considerees comme indispensables. 

4.2. Principes du questionnaire 

Les besoins en information etant definis, on peut se deman-
der quelle est pratiquement 1'ut±l±sat±on de la biblio-
theques et quels sont les besoins au niveau de 1'acces au 
documents primaires. Le questionnaire sur la bibliotheque 
(annexe 3) n'a pas pour but la pr6cision scientifique. Les 
motivations ont ete les suivantes : 

- Techniquement, il 6tait facile de sonder les usagers : 
tous travaillent dans le meme lieu et il n'y a pas 
d'utilisateurs externes. Leur nombre restreint (132 ques-
tionnaires envoy6s) a permis de se passer d'Schantillonnage. 
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- On souhaitait identifier les critiques et les souhaits au 
niveau informatique en privilegiant les questions ouvertes. 
Ceci afin de confirmer (ou infirmer) notre propre 
diagnostic. 

4.3. R&sultats 

La population sondee est suffisamment homogene, ses pra-
tiques de la bibliotheque 6galement. Les resultats d6taill6s 
par institut ou statut n'apportent, sauf exception, rien de 
plus. Pour cette raison, seuls les r^sultats globaux sont 
donnes dans 1'annexe. 

4.3.1. Pratiques et critiques de la bibliothgque 

Les reponses confirment sur bien des points nos propres 
observations. 

L'utilisateur est interesse essentiellement par les 
periodiques, et maniere plus occasionnelle par les ou-
vrages. 

Le pret d'ouvrages est tres rare. Les batiments n'etant 
pas tres vastes, il est facile de se rendre a la biblio-
theque. De plus ce lieu est apprecie par son calme pro-
pice a la lecture et a la reflexion. La bibliotheque de 
1'ISREC est donc essentiellement une bibliotheque de 
consultation. 

Les instruments de recherche et d'acces mis a disposi-
tion ne font pas 1'unanimite : une majorite ne sont pas 
satisfaits du fichier, ni du rangement en rayon. Les 
raisons invoquees sont la complexite et 
1'incomprehensibilite du fichier, la mauvaise signalisa-
tion. Le principe de la classification decimale n'est 
pas clairement comprise. La cat6gorie des chercheurs est 
particulierement sensible a la deficience de la 
recherche dans les fichiers.et sur les rayonnages. 

5.3.2. Le futur systeme informatique 

Les reponses aux questions concernant les souhaits des 
utilisateurs pour le systeme informatique sont a consi-
derer prudemment : en proposant un service qui n'existe 
pas encore, on peut s' attendre a une approbation de 
principe. Dans ce contexte, les r6ponse n6gatives ou nu-
anc6es ont le plus d'interet. 
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II y a peu d' objections a la consul-tation du catalogue 
sur ecran a la bibliotheque meme, pourvu que le module 
d'interrogation soit bon. L'interrogation depuis un 
bureau ou un laboratoire est consider6 par certains 
comme inutile ou indiffdrente. 

Tres peu rej ettent 1'id6e de consulter le catalogue du 
Reseau Romand. S'il est difficile de savoir a quel point 
il est vSritablement desird, on peut considerer que la 
bibliotheque offrirait la un "plus" appreci6. Certains 
commentaires montrent cependant que la difference entre 
un catalogue collectif (qui identifie et localise les 
documents) et les bases de donn&es bibliographiques (qui 
identifie et depouille les documents) auxquelles ils 
sont habituSs n'est pas clairement comprise. 
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5. EVALUATION ET PROPOSITIONS 

On peut critiquer la situation actuelle de la maniere 
suivante et proposer quelques changements ct entreprendre. 

5.1. Gestion des entr6es 

5.1.1. Evaluation 

La gestion manuelle est satisfaisante, compte tenu du faible 
volume des acquisitions. 

5.1.2. Propositions 

Neant. 

5.2. Cotation et indexation 

5.2.1. Evaluation 

L'indice de classification permet de coder precisement le 
sujet des ouvrages. Par contre sa profondeur est trop impor-
tante par rapport aux besoins du rangement en rayon. II est 
difficile pour le lecteur de s' y retrouver dans la comple-
xite des hierarchies. Les ouvrages sont repartis dans 500 
rubriques (soit un peu moins que la moitie des rubriques 
disponibles de la classification). De plus. la repartition 
est tres inegale selon les indices. 

Le sous-classement chronologique n'est intellectuellement 
pas satisfaisant et disperse les volumes d'une collection 
paraissant sur plusieurs ann6es. 

Theoriquement, les r6serves de notation de la classification 
rendent possibles 1'int^gration de concepts nouveaux. 
Quelques mises d. jour ponctuelles ont 6t6 men6es de cette 
maniere. Aujourd'hui, c'est la structure de la classifica-
tion qui n'est plus adaptee. 
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5.2.2. Propositions 

Les deux fonctions remplies actue11ement par la classifica-
tion seront distinguees. 

5.2.2.1. Cotation 

La classification actuelle sera supprimee. Trois possi-
bilitSs de remp1acement se pr6sentent : 

5.2.2.1.1. Pas de classification 

Les petites bibliotheques (quelques centaine de 
livres) peuvent se passer sans beaucoup 
d'inconv^nients de classification et se contenter, 
comme c' est le cas a la bibliotheque de 1' Institut 
de biochimie, d'un petit nombre de classes princi-
pales. 

A la bibliotheque de 1'ISREC, le fonds documentaire 
est deja trop important. L'absence de classification 
serait prej udiciable au "browsing". Cette solution 
doit donc etre rejetee. 

5.2.1.1.2. Creation d'une nouvelle classification 

Selon J. Maniez*, le nombre ideal d'ouvrages pour le 
libre-acces se situe autour de 20. Pour la biblio-
theque de 1'ISREC, 120 rubriques suffiraient. Si 
l'on en croit Maniez, il faudrait compter deux 
heures de travail par rubrique, soit 240 h. en tout 
pour dresser 1'ensemble du plan de classement. Pour 
cette raison et vu la difficulte du domaine en ques-
tion, cette solution est rejetee. 

5.2.1.1.3. Choix d'une classification existante 

L'ICIB 1 ** recense par domaine les classifications, 
plans de classement, thSsaurus, etc. existants et 
publies. 

La preference a et6 donnSe a la classification de la 
NLM, pour plusieurs raisons : 

* Maniez, Jacques. Les langages documentaires et classifica-
toires : conception, construction et utilisation dans les 
systemes documentaires. Paris : Ed. d'organisation, 1987. 

** Dahlberg, I. International classification and indexing 
bibliography. Frankfurt : Indeks Verlag, 1985. 
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- Elle est bien connue et largement repandue dans 
les bibliotheques medicales. Elle serait meme obli-
gatoire dans le cas ou la bibliotheque se rat-
tacherait au reseau REBUS-SIBIL. 

- Elle a une arborescence de forme aplatie (Maniez), 
avec trois niveaux de hi6rarchie, bien adapt6 pour 
le regroupement au rayon. Son sous-titre indique 
clairement sa fonction : A scheme for the shelf ar-
rangement of books... 

- La notation est compatible avec celle de la clas-
sification de la Library of Congress. L'indice LC 
est d'ailleurs donn6 dans la classification NLM pour 
les domaines qui ne sont pas mfedicaux ou pr6clin-
iques. Ainsi tous les sujets de la bibliotheque de 
1'ISREC seront repr6sentes. 

- La moitie des ouvrages posterieurs a 1980 de la 
bibliotheque contiennent une notice CIP indiquant la 
cote NLM, et les deux tiers la cote LC. Le travail 
de cotation en sera ainsi facilite. 

Pour le sous-classement au rayon la COTE sera composee 
de 1'indice ' NLM et des trois premieres lettres de 
1'auteur ou du titre. Les volumes d'une collection 
seront de cette fagon rapproches. 

5.2.2.2. Indexation 

L'indexation matiere est un probleme important, car il 
s'agit d'une operation difficile. Le scenario suivant 
pourrait etre propose : 

II est eventuellement possible de se passer d'indexation 
aux conditions suivantes : 

- Les mots du titre (a 1'exception des mots vides) sont 
consid6r6s comme significatifs. 

- La grande majoritd (92 %) des ouvrages sont en 
anglais. Le probleme de formes linguistiques diffdrentes 
pour un meme concept est donc limite. 

- Le futur logiciel devra permettre 1'interrogation sur 
tous les mots du titre au moyen des operateurs booleens 
et de la troncature. 

- L'interrogation par 1'indice de classification doit 
permettre de cerner le sujet dans une certaine mesure. 
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Si malgr6 tout le mode de recherche reste insatis-
faisant, une indexation au moyen de descripteurs devra 
etre effectu6e. 

5.3. Catalogage 

4.3.1. Evaluation 

En quelques dizaines d'ann6es les normes et les manieres de 
cataloguer ont evolue, ce qui est normal. II en resulte un 
fichier fautif, contenant des incoh6rences qui deroutent les 
lecteurs. 

Par 1'absence de rfecolement r6cent, le fichier n'est plus a 
j our. 

5.3.2. Propositions 

Informatisation de la fonction de catalogage. Cette opera-
tion permettra de constituer un nouveau fichier sur une 
structure uniforme. 

5.4. Recherche 

5.4.1. Evaluation 

La recherche actuelle est naturellement limitee par le nom-
bre d'acces disponibles et fastidieuse. Le catalogage a 
niveaux rend impossible la recherche sur le titre ou 
1'auteur d'un volume donne d'une monographie complexe. 

5.4.2. Propositions 

Informatisation de la fonction de recherche. Tous les titres 
et auteurs seront interrogeables par le futur logiciel, 
qu'il gere ou non le catalogage a niveaux. 

5.5. Circulation 

5.5.1 Evaluation 

Le systeme actuel de pret est satisfaisant. Toutefois, 
1'6quipement des ouvrages est lourd (pochette, fiches encar-
tees), d'autant plus que 2 livres sur 5 n'ont jamais ete em-
pruntes. 
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5.5.2. Propositions 

L'automatisation de la fonction pret n'est pas justifiee. On 
remplacera 1' 6quipement du livre pour le pret par des bul-
letins de pret en plusieurs exemplaires remplis par le 
lecteur. 

5.6. Produits documentaires 

5.6.1. Bvaluation 

Les produits documentaires sont insuffisants. 

5.6.2. Propositions 

Le logiciel devra permettre d'dlaborer commodement .toutes 
sortes d'6dition. Par exemple : 

- Liste d'acquisitions recentes. 
- Catalogue des ouvrages pour usage interne ou a desti-
nation d'autres bibliotheques. 
- Listes pour inventaires. 
- Liste des travaux publies par les chercheurs de 
1'ISREC. 
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6. LA BIBLIOTHEQUE DE L'INSTITUT DE BIOCHIMIE. 

6.1. Pr6sentation 

Bien que situee dans le meme batiment et d peu de distance 
de celle de 1'ISREC, la bibliotheque de biochimie a une ges-
tion autonome et un fonds documentaire propre. 

Le fonds comprend pr6s de 1500 ouvrages (+50 /an). Les 
pSriodiques sont dSposes a la bibliotheque de 1'ISREC. Les 
ouvrages ne sont guere mis en valeur : faute de place, ils 
sont rangSs dans des armoires du couloir. 

La bibliotheque est frequentee par les professeurs pour la 
preparation de leurs cours et par les etudiants. 

L'ordre de rangement est determine par un petit nombre de 
domaines (B : biochimie generale, I : immunologie, D : 
divers, P : protdines, N : nutrition, R : suites) suivi d'un 
numero sequentiel. Ce code alphanumerique est un identifiant 
et il sert donc de numero d'inventaire. 

Ce code etant peu significatif, 1'acces le plus commode aux 
documents passe par la consultation des fichiers manuels 
auteurs-titre et matiere. 

Le pret est effectue par 1'utilisateur lui-meme. 

6.2. Proposition de fusion avec la bibliotheque de 11ISREC 

La situation actuelle n'est pas tres rationnelle. Le fait 
qu'il s'agisse de deux instituts differents n'explique pas 
completement la nScessite d'une gestion autonome de deux pe-
tites bibliotheques. 

En 1991, 1'Institut de biochimie s'installera dans de nou-
veaux locaux, a cot6 de 1' ISREC. II faut esperer que la 
bibliotheque pourra y disposer d'un espace suffisant. 
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Sans vouloir prejuger des d6cisions a prendre par les 
responsables des deux instituts, une nouvelle organisation 
est proposee : 

- Physiquement, les ouvrages de la bibliotheque de 
biochimie resteront distincts de ceux de 1'ISREC, ce qui 
sera plus favorable pour les besoins de 1'enseignement. 

- La fusion affectera les fonctions qui seront informa-
tisees. II est interessant et avantageux que le logiciel 
acquis pour la bibliotheque de 1'ISREC soit 6galement 
utilis6 pour la bibliotheque de biochimie. 

- Les deux fonds documentaires seront repr6sentes dans 
la meme base de donn6es. En disposant d'un champ DEPOT 
dans la notice, il sera facile pour 1' utilisateur de 
localiser les ouvrages de sa recherche dans differents 
lieux. 
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7. INFORMATISATION "RESEAU" OU "AUTONOME" ? 

7.1. Politique commune des bibliotheques en Suisse 

7.1.1. Introduction 

la bibliotheque de 1'ISREC se trouve dans un environnement 
geographique ou pour beaucoup d'autres bibliotheques le 
catalogage en reseau est une realit6 depuis plusieurs 
anriees. la question du rattachement de 1'ISREC au R6seau ro-
mand SIBIL doit au moins etre examinee, quand bien meme elle 
serait repoussde. 

Trop souvent dans cette "guerre des systemes", les respon-
sables de* bibliotheques ont des reactions af fectives : on 
est "pour" ou "contre" une solution reseau, et les raisons 
invoquees dans 1' un ou 1' autre cas semblent tout aussi va-
lables. 

Une comparaison entre une solution reseau ou une solution 
autonome doit se faire bien sur au niveau de la gestion 
interne. Mais le reseau implique d'autres partenaires, des 
interets non plus particuliers mais globaux. II est absolu-
ment necessaire d'elever son point de vue et de considerer 
un peu la politique globale des bibliotheques en Suisse, a 
court et a long terme en matiere de reseaux biblio-
graphiques. 

Quelques rapports ont ete publies sur ces problemes *. 

* VSB-Arbeitsgruppe BlbliothcksautOBatisierung. Entwicklung eines automatisierten Katalog-

Verbundes in der Schweiz. p. 34-42.ARBIDO-R, vol. 1, n. 2/3, 1986, p. 34-42. 

Villard, Hubert. Pour un projet global de r6seau national des biblioth^ques et de 

1'information. ARBIDO-R, vol. 1, n. 2/3, 1986, p. 42-59. 

Villard, Hubert. Proposition pour une solution d'autooatisation Mcompos6e". +986 (Rapport 

REBUS, R86/39). 

REBUS R6seau des biblioth^ques utilisant SIBIL. SIBIL et REBUS, le syst&me et le r6seau. 

2e 6d. Lausanne : REBUS, 1988. 
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7.1.2. Situation actuelle 

D1ores et d6ja plusieurs systemes - certains tres avances -
coexistent en Suisse : 

- Un reseau partiellement informatisS : le Catalogue 
Collectif a Berne recense les collections de toutes les 
bibliotheques scientifiques de Suisse. Seul le r6per-
toire des p6riodiques est informatis6. Pour les monogra-
phies, 1'accroissement des notices regues risque de 
causer a long terme 1'asphyxie des fichiers et de porter 
pr6j udice & la qualit6 du service. De plus il ne permet 
aux biblioth&ques participantes que la localisation de 
documents connus et non pas la recherche. 

- Plusieurs r6seaux informatisSs de catalogage partag6 
jouent de facto le role de catalogues collectifs r6-
gionaux ou sectoriels. Un meme systeme, comme SIBIL, 
peut etre utilis6 par plusieurs r6seaux ind^pendants, 
interconnect6s ou non : Reseau romand (le plus impor-
tant, 1'100'000 notices et 1989), Reseau balois (400'000 
notices en 1988), et R6seau saint-gallois (117'000 no-
tices en 1988). 

Le reseau ETHICS (le second en importance : 500'000 no-
tices en 1988) reunit les Ecoles polytechniques 
federales de Zvirich et de Lausanne, ainsi que d' autres 
ecoles d'ingenieurs et instituts techniques (annexes 5 
et 6). 

D'autres reseaux moins etendus existent. 

7.1.3. Evolutions propos£es 

La premiere etude sus-mentionnee recommande parmi plusieurs 
scenarios, que toute moyenne ou grande bibliotheque qui doit 
s'informatiser decide de s'affilier a 1' un ou 1'autre des 
reseaux de catalogage partage actuellement existants plutot 
que de se lancer dans une automatisation autonome. S'il 
n'est pas indispensable ou judicieux de fusionner les dif-
ferents reseaux en un seul, du moins est-il souhaitable d'en 
limiter leur nombre a 3 ou 4. II est 6vident que plus un 
r6seau est important, plus le gain d'efficacit6 est grand et 
mieux les frais sont repartis. 

Le Catalogue Collectif au niveau national, pourra etre r&a-
lise au moyen d'un "rSseau de rSseaux". Le modele 0SI/IS0 
propose une base technique pour 1'interconnexion des 
reseaux. 

Au niveau des fonctions informatisables le travail en reseau 
est tres intSressant pour le catalogage, la recherche, le 
pret interbibliotheque. Par contre le reseau ne remplit pas 



toujours de fagon satisfaisante les fonctions de gestion lo-
cale (pret, acquisition, bulletinage de periodiques). 

Une solution tres s6duisante permet de combler ce desequi-
libre : elle consiste a interfacer sur le site de la biblio-
theque un systeme informatique local gerant un sous-fichier 
de toutes les notices concern6es tirees du fichier central 
du r6seau. Cette solution dite " compos6e" est . d6j & op6ra-
tionnelle dans le Reseau romand. 

7.2.4. Limites de cette politique 

Le projet de r6seau de r^seaux informatis^s n'est valable 
que pour les bibliotheques d'une certaine importance. A 
1'heure actuelle, la technique permet une integration effi-
cace. Par contre il devient lourd & utiliser est financiere-
ment difficilement accessible pour de petits centres docu-
mentaires, comme l'est precis6ment la bibliotheque de 
1'ISREC. 

D' un point de vue interne ceux-ci ont souvent int6ret a 
s'equiper d'un systeme autonome, moins couteux et plus sou-
ple. 

Pourtant il serait interessant, dans une vue globale, que 
leur fonds parfois tres specialises soient portes a la con-
naissance d'autres bibliotheques dans une base de donnees 
informatisee. 

Force est de constater qu'aucune orientation ne se dessine 
actuellement pour une politique commune de ce type de bi-
bliotheques. Celles-ci, poussees par la necessite de ratio-
naliser leur gestion, choisissent une informatisation reseau 
ou autonome, selon les circonstances et les disponibilites. 

7.2. Exemples de bibliotheques specialisees 

Les choix informatiques pris par d'autres bibliotheques spe-
cialisees montrent pourtant qu'ils dependent de diverses 
raisons. 

- En Suisse romande les bibliotheques d'instituts uni-
versitaires informatisees font partie du Reseau romand 
SIBIL, surtout pour les plus importantes d'entre elles. 
Ce reseau 6tant destine en priorite aux universit^s, le 
rattachement en est facilit^. La coop^ration est impor-
tante : les besoins des utilisateurs, professeurs, 
chercheurs ou 6tudiants, ne pouvant pas etre remplis sur 
place. 
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- Les bibliothequ.es de recherche au sein des entreprises 
ne disposent pas de subventions leur permettant 
d'acceder avantageusement aux grands reseaux existants. 
Leurs objectifs sont aussi tres differents. Les 
chercheurs dans 1'entreprise ont des besoins tres sp§ci-
fiques que la bibliotheque ou le centre de documentation 
satisfont la plupart du temps. La circulation interne de 
la documentation peut etre un point important, et le 
choix est alors port6 sur un bon systeme de gestion lo-
cale 

L'informatisation de ce genre de bibliothdques peut etre 
r6alisee par une des applications du r6seau 
d' infozrmation g6n6ral de 1' entreprise. 

Certaines tres grandes entreprises gerent un r6seau lo-
cal pour tous leurs centres de documentation. Une bi-
bliotheque de service aura donc a sa disposition un ca-
talogue collectif, parfois important, de toute la docu-
mentation de 1'entreprise. 
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8. SCENARIOS 

Selon le paragraphe pr4c6dentz deux scdnarios 
d'informatisation sont S 6tudier : 

- Liaison de 1' ISREC ci un r6seau de bibliotheques (R6seau 
romand en 1'occurrence) ; 

- Solution autonome. 

8.1. Rattachement de 1'ISREC d un r6seau de bibliotheques 

8.1.1. Rvantages 

- Systeme evolutif et feprouve. 
- Professionnalisme du logiciel : haute qualite biblio-
graphique du catalogage (format de type MARC), des 
points d'acces. 

- Recuperation de notices ( ca. 30 % pour 1'ISREC). 
- Recherche immediate dans une base importante 
(1'100'000 notices en 1989). 

- Outil de localisation pour le pret interbibliotheques. 
- Motivant pour le personnel, cooperation entre biblio-
theques. 

8.1.2. Inconv&nients 

- Lourdeur du systeme : precision et uniformite du cata-
logage, dependance d'un centre informatique centra-
lise. 

- Prix de 1'installation et charges annuelles eleves. 

8.2. Solution autonome 

Elle consiste a acquerir un logiciel de bibliotheque commer-
cial et de 1' implanter localement §l 1' ISREC. 

8.2.1. Rvantages 

- Souplesse d'utilisation, paramdtrage. 
- Rapidite des recherches. 
- Informatique maitrisee localement. 
- Prix des logiciels et de la maintenance moder6s. 
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8.2.2. Inconv&nients 

- Obligation de saisir tous les ouvrages. 
- Recherche limitee aux ouvrages de la bibliotheque. 
- Isolement par rapport aux autres bibliotheques. 

8.3. Choix 

Une 6tude a deja ete menee en 1987 pour le raccordement avec 
le R6seau romand - SIBIL. Cette liaison n'a pas pu etre 
r6alis6e, non a cause du systeme lui-meme, mais a cause de 
son cout. 

Une nouvelle demande a 6t6 formulee en aout 1989, par le 
biais de 1'Institut de biochimie qui pourrait b6n6ficier, en 
tant qu'organisme academique, de subventions importantes. A 
1'heure actuelle, aucune reponse n'a encore 6t6 obtenue. 

La solution r6seau ne se justifie que si elle est finan-
cierement acceptable : elle offrirait des services suppl6-
mentaires appreciables, mais non indispensables. 

Si le financement du rattachement s'avere trop lourd, la so-
lution autonome sera alors consideree. 
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9. PRESENTATION DU CAHIER DES CHARGES 

Dans le cas ou la solution autonome serait retenue, un 
cahier des charges (annexe 7) a 6t6 redige. Les principes 
retenus sont exposes ici. 

9.1. Structure des donnees 

La structuration des donn6es doit respecter les normes ISBD. 
Une difficulte du catalogage est le traitement des monogra-
phies complexes, comme un ouvrage en plusieurs volumes. 
Plusieurs techniques existent : le chainage de notices, le 
depoui1lement, le catalogage a niveaux, etc. 

Informatiquement les logiciels de bibliotheques n'offrent 
souvent pas toutes ces possibilites. Pourtant il faut 
veiller a ce quelque soit la methode employee les points 
d1acces juges importants (auteurs principaux, auteurs de 
chaque volume, etc. ) sont conservSs. 

Pour ces raisons, une structure correspondant au catalogage 
a un seul niveau semble suffisante. Chaque volume est decrit 
de fagon individuelle. Titre et auteurs principaux sont in-
troduits, dans la zone ISBD de 1' entite bibliographique 
superieure, au meme droit que les titres de collection. 

Informatiquement cette zone comprendra deux champs : TITRE 
COLLECTION et AUTEUR COLLECTION. 

A 1'interrogation, les champs TITRE et TITRE COLLECTION ; 
AUTEUR et AUTEUR-COLLECTION seront equivalents pour la 
recherche. 

9.2. Configuration 

Le logiciel sera integre au reseau local de 1'ISREC et fonc-
tionnera donc sur MS/DOS compatible reseau. 

Deux variantes sont indiquees : 

- La variante minimale de base : 

ISREC : 2 postes de travail 
1 poste de consultation 

IB : 1 poste de travail et/ou de consultation 
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- La variarrte maximale offre en plus la possibilite 
d'interroger le catalogue depuis les bureaux des 
chercheurs (ca. 20 postes). Cette variante ne faisant 
pas 1' unanimit^ (Cf 5.3), elle doit etre consideree 
comme facultative. 

9.3. Capacit6s 

Une Svaluation de la taille de la base de donn6es est faite 
selon la base de calcul suivante : 

- Notices ISREC + IB 
- Croissance annuelle 
- Taille d'une notice 
- Facteur d'expansion 

Place disque nScessaire 
Croissance annuelle : 1 

4'000 
150 notices 
500 octets 
3 

: 4'000 X 500 X 3 = 6 Mo 
0 X 500 X 3 = 0,225 Mo. 



ANNEXES 

1. Classification actuelle de la bibliotheque 

2. Structure du fonds documentaire. 

3. Questionnaire. 

4. Resultats du questionnaire. 

5. Schema des donnees catalographiques infonatisees en 
Suisse, Ete 1985. 

(Source : VSB-irbeitsgruppe Bibliotheksautomatisierung. 
Entwicklung eines automatisierten Katalog-Verbundes in 
der Schweiz. p. 34-42. ARBIDO-R, vol. 1, n. 2/3, 1986, 
p. 36). 

6. SIBIL/REBUS en Suisse, 1988. 

(Source : REBUS Reseau des bibliotheques utilisant 
SIBIL. SIBIL et REBUS, le systeme et le reseau. 2e ed. 
Lausanne : REBUS, 1988, p. 34-35). 

7. Cahier des charges pour 1' inforniatisation de la 
bibliotheque de 1'ISREC. 



ANNEXE 1 

715.4 Autres constituarAs chimiques des organisnies 

715.41 Substance.s niinirales 

715.42 Hormones 

715.43 Vitamines 

715.44- Divers 

716 Bio_lo_gi_e_ncil£cula.ire_ 

716.1 Gen£raiit£s' et bases physico-chimiques 

716.11 Gen^ralites 

716.12 Bases physico-chimiques 

716.121 Chimie des macromoldcules hiologiques 

716.122 Mecanique et thermodynamique des macromoldcules 

biologiques 

716.123 Interactions chimiques faibles et structures 

helicoldales 

716.124 Hybridation 

716.2 ' DNA 

716.21 Gen^ralitds 

716.22 Structure 

716.221 Structure physique 

716.222 Structure chimique, constituants et analogues 

716.223 Ddrivis 

716.23 Analyse 

716.24 Biosynthese, r^plication 

716.25 Synth&se in-vitro 

716.251 Synthfese acellulaire 

716.252 Synthbse chimique 

716.26 Propridtds 

716.27 Enzymes du DNA 

716.28 Antimitabolites du DNA 

716.29 DNA.spdcifiques 

716.291 DNA viral 

716.292 DNA microbien 

716.293 DNA des Bucaryotes 

716.294 DNA des plantes 

716.295 DNA des organelles cellula2.res 

716.296 DNA divers 
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STRUCTURE DU FONDS DOCUMENTAIRE 

Repartition (en %) des classes (Etat au 4.7.89). 

5 Chimie 1,5 
6 Pharmacologie 1,3 

7-712 Biologie (gen6ralit6s) 0,7 
713 Methodes physiques 1,5 
714 Biophysique 1,0 
715 Biochimie 4,6 
716 Biologie moleculaire 8,5 

717,718 Genetique 9,3 
719 Interaction physique des cellules 0,8 
721 Microbiologie 8,4 
722 Biologie et physiologie animales 23,2 
723 Pathologie (generalites) 0,5 

723.3 Cancerologie 22,7 
724 Immunologie 8,6 
725 Radiobiologie 2,0 
73 Biologie vegetale 0, 5 

8,9 Sciences agricoles, science et information 1,3 

001 Livres de ref6rences 1,6 
002 Dictionnaires 2,0 

Total =2500 volumes 



R6partition par ann6e de publication 

HISTOGRAM OF ANNEE 

LOW HIGH 

40 .00 45 .00 ** 

1 ** 

45 .00 50 .00 
0 

50 .00 55 .00 ** 

1 ** 

55 .00 60 .00 ****** 

4 ****** 

60 .00 65 .00 ********** 

6 ********** 

65 .00 70 .00 ************** 

11 ************** 

70 .00 75 .00 ************** 

20 ************** 

75 .00 80 .00 ************** 

31 ************** 

80 .00 85 .00 ************** 

18 ************** 

85 .00 90 .00 ************* 

8 ************* 

CASES INCLUDED 100 MISSING CASES 0 

Repartition par langue : 

FREQUENCY DISTRIBUTION OF LANGUE 

VALUE N 
1 93 ******************************* 
2 5 .** 
3 2 * 

NON-MISSING 100 
MISSING 0 
TOTAL 100 

1. Anglais 

2. Frangais 

3. Allemand 
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27. 7.1989 

QUESTXONNAIRE 

A tous les utilisateurs de la biblioth^que de 1'ISREC 

Un projet de r6organisation et d'informatisation est en cours 
actuellement a la biblioth^que. Votre avis a ce sujet nous 
int6resse. 

Nous vous remercions de bien vouloir remplir ce questionnaire et 
de le remettre a la biblioth^que ou a moi-meme. Si vous avez 
d'autres questions ou si vous d6sirez vous exprimer S. ce sujet, 
appelez-moi au 313. 

DO NOT HESITATE TO ANSWER IN ENGLISH IF YOU PREFER TO ! 

A-Rivier 

1. NOM (facultatif) : 

2. STATUT (chercheur, assistant, doctorant, etc.) : 

INSTITUT : 

3. POUR QUELLES RAISONS VOUS RENDEZ-VOUS A LA BIBLIOTHEQUE ? 
(Entourer la reponse : S = souvent, P = parfois, 
J = jamais.) 

3.1. Rester au courant de 1'6volution de la recherche. 

S P J 

3.2. Faire une recherche bibliographique pour un article h. 
6crire ou pour votre travail. | 

S P J 

3.3. Autres motifs : 

4. QUEL USAGE FAITES-VOUS DE LA BIBLIOTHEQUE ? 

4.1. Vous consultez les p6riodiques 
S P J 

4.2. Vous consultez les livres 
S P J 

- Etes-vous satisfait(e) de la maniere dont les livres sont 
classes au rayon ? 

OUI NON 

- Si non, pourquoi ? 



4.3. Empruntez-vous des livres ? 
S P J 

- Etes-vous satisfait(e) du systeme tie pret ? 
OUI NON 

- Si non, pourquoi ? 

4.4. Consultez-vous le fichier des ouvrages ? 
S P J 

- En Stes-vous satisfait(e) ? 
OUI NON 

- Si non, pourquoi ? 

5. QU'ATTENDEZ-VOUS EN TANT QU'UTILISATEUR OU UTILISATRICE DU 
FUTUR SYSTEME INFORMATIQUE DE LA BIBLIOTHEQUE ? 

5.1. Vous dfesirez pouvoir consulter plus ais6ment le fichier 
de la bibliotheque sur un terminai qui se trouverait dans 
la bibliotheque. 

OUI NON INDIFFERENT 

5.2. Vous desirez, eventuellement, pouvoir consulter le 
fichier de la bibliotheque sur le micro de votre 
laboratoire. 

OUI NON INDIFFERENT 

5.3. Pour vos recherches, vous seriez int6ress6(e) de pouvoir 
consulter le catalogue informatise du R6seau romand des 
bibliothdques (SIBIL-REBUS). Ce catalogue recense les 
documents se trouvant dans les biblioth&ques 
universitaires et de recherche de Suisse romande, entre 
autres, des biblioth^ques de medecine, d'instituts 
scientifiques, etc. 

OUI NON INDIFFERENT 

5.4. Autres souhaits 

6. AUTRES SUGGESTIONS OU REMARQUES 
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ANNEXE 4 

RESULTATS DU QUESTIONNAIRE 

- Questionnaires envoyes 132 
- Questionnaires retournes 45 
- Taux de reponse 34,1 % 

I Questions ferm&es 

2. Statut 

Institut 

Chercheur 
Doctorants 
Postdoctorants 
Assistants 
Pas de rep. 

ISREC 24 
IB 13 
IL 7 
Pas de rep. 

16 
13 
10 
5 
1 

Taux de reponse 31,6 % 
37,1 % 
36,8 % 

3.1. Suivre 1'evolution S 34 
de la recherche P 11 

J 0 

3.2. Travail, recherche S 21 
bibliographique P 19 

J 5 

4.1. Consultation des S 39 
periodiques P 5 

J 1 
Pas de rep. 1 

4.2. Consultation des S 3 
livres P 38 

J 3 
Pas de rep. 1 

- Satisfaction 0 19 
N 21 
Pas de rep. 5 

4.3. Pret S 1 
P 28 
J 14 
Pas de rep. 2 
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Satisfaction 0 
N 
Pas de rep. 

12 
16 
17 

5.1. Consultation du fichier 0 
a la bibliotheque N 

I 
Pas de rep 

32 
3 
7 
1 

5.2. Consultation du fichier 0 
au bureau N 

I 

17 
7 
21 

5.3. consultation du fichier 0 
du Reseau romand N 

I 

34 
4 
7 

II Questions ouvertes 

36 (80 %) personnes ont repondu a au moins une des ques-
tions ouvertes. 

3.3. Rutres motifs de visite de la bibliotheque : 

- Reflechir (2x) ; 
- Ecrire ; 
- Preparer des cours. 

4.2 Raisons de 1'insatisfaction du classement des ouvrages : 

- Difficulte de trouver les livres (7x) ; 
- Mauvaise signalisation (5x) ; 
- Mauvais classement (4x) ; 
- Classement obscur, incomprehensible (3x) ; 
- Dispersion des volumes d'une meme collection ; 
- Une cote ne designe pas un seul ouvrage. 

4.3. Raisons de 1'insatisfaction du prefc : 

- Trop court ; 
- Le lecteur ne peut savoir tout seul si un livre absent 
est emprunte ou non. 
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4.4. Raisons d'insatisfaction du fichier : 

- Difficile a utiliser, obscur (8x) ; 
- Insuffisant (2x) ; 
- InadSquation entre le sujet ou les notions recherchees 
et les rubriques d'acces. 

5.4. Autres souhaits d'informatisation : 

- L'informatisation est int6ressante pour autant que le 
fichier est de qualite ; 
- Consultation de CD-ROM ; 
- Possibilit6 d'interroger le catalogue du r6seau ETHICS 
et celui de la bibliotheque de 1'O.M.S. d Geneve. 

6. Autres suggestions, remarques : 

- L'informatisation est inutile (!) ; 
- Ameliorer les presentations des nouveaiutes (livres, 
periodiques), les signalisations ; 
- Coordination des periodiques avec la Bibliotheque de-
la faculte de medecine ; 
- Prevoir que les futurs ordinateurs ne troublent pas le 
calme de la salle de lecture ; 
- Bon choix de periodiques. 



ANNEXE 5 

Schema der automatisierten Katalogdateien und der Dateniibernahme in der Scliweiz 

Situaliiin SoDinwr IVN5 

FREMDDATEIEN (zirka 15 Mio. bibliographischc F.inhciicn) 

(Nationalbibliolhckcn.zum Bcispicl: L.ibrarvofCongrcss[LC] und Vcrbunds\Mcnic.zum lkispicl:OCLC) 

SIBIL-Datcicn 

/ Rcscau X f 
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V 0,6 Mio. J X 
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0.1 Mio. J 

\ 
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l 0.013 Mio. ) 1 

St. X 
Gallcn J 

0.07 Mio. J 

DATASTAR-Datcicn Datci dcrZB Ziirich 

ETHICS-Dalcicn 

DOBIS-Datcicn 

* 0.35 Mio. I 

f PTT x 
[ (Bcrn) ) / Irchcl X 
Vo.osMio.y I (Ziirich) 1 

V 0.03 Mio. J 

Dalcicn von MIDONAS und Rt-.SOLINA 

Bibliothckcn dcr 
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0.18 Mio. 

Industriebibliothckcn 

Intcrnationalc 
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Urica, usw.) 
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Institut suisse de recherche expSrimentale sur le cancer 
Bibliotheque 
ch. des Boveresses 155 
CH-1066 Epalinges s/Lausanne 

CAHIER DES CHARGES POUR L'INFORMATISATION DE LA BIBLIOTHEQUE 
DE L'ISREC. 

1. INTRODUCTION. 

1.1. La bibliotheque de 1'ISREC. 

L1ISREC est une fondation de droit prive placee sous 1'egide 
de la Confederation. Son activite est la recherche fondamen-
tale sur le cancer d' un point de vue experimental. Elle 
partage ses locaux avec 1'Institut Ludwig de recherche sur 
le cancer et 1'Institut de biochimie de 1'Universite de Lau-
sanne. En tout, plus de 100 chercheurs travaillent a 
Epalinges. 

L'ISREC dispose d'une petite bibliotheque scientifique tres 
specialisee destinee a ses chercheurs. Elle comporte environ 
2500 ouvrages (+ 100/an) et 200 periodiques. Elle emploie 
actuellement deux personnes a plein temps. 

L'Institut de biochimie dispose egalement d'une bibliotheque 
comprenant environ 1500 ouvrages. Elle emploie actuellement 
une personne a temps partiel. 

Les deux bibliotheques sont gerees de maniere traditionnelle 
au moyen de fichiers manuels. 

1.2. Orientations generales 

1.2.1. Principes 

Le present cahier des charges ne concerne que le logi-
ciel de gestion de bibliotheque, a 1'exclusion du 
materiel sur lequel il sera installe. Ce dernier sera 
pris en charge par 1'ISREC. 
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1.2.1. Objectifs de 1'informatisation 

La fonction essentielle a informatiser est le catalogage 
des ouvrages des deux bibliotheques de 1' ISREC et de 
1'Institut de biochimie. 

Les fonds documentaires des deux bibliotheques resteront 
physiquement distincts, mais seront g6r6s par le meme 
logiciel dans un fichier commun. 

Corrfelativement, le personnel et les utilisateurs auront . 
la possibilit6 d'effectuer des recherches sur le fichier 
informatis^. 

1.2.2. Contraintes de type informatique. 

L'ISREC possede une vingtaine de PC relies par un reseau 
local et ayant acces a 2 PC serveurs. De preference le 
logiciel de la bibliotheque sera installe sur un PC in-
tegre a ce reseau local. 

1.2.3. Variantes 

Deux variantes sont envisagees : 

1.2.3.1. Variante minimale. 

2 postes de travail ; 2 postes de consultation pour 
les lecteurs, a la bibliotheque de 1' ISREC et a la 
bibliotheque de la biochimie. 

1.2.3.2. Variante maximale. 

2 postes de travail ; 20 postes de consultation, 
offrant la possibilite aux usagers de consulter le 
fichier de la bibliotheque depuis leur bureau ou 
laboratoire. 

2. INFORMATIONS GENERALES SUR LE FOURNISSEUR ET LE LOGICIEL 

Veuillez nous donner les informations concernant les points 
suivants : 



3 

2.1.Societe 

- Nom. 
- Adresse. 
- Representation(s) en Suisse. 

2.2. Logiciel 

- Nom du logiciel. 
- Systeme(s) d'exploitation, mat6riel.. 
- Langage source utilisfe. 
- Date de la premiere version. 
- Date de la derniere version. 
- Fonctions ou modules disponibles. 
- Developpements prevus. 
- Installations operationnelles en Suisse et a 1'6tranger. 

3. DESCRIPTION DU LOGICIEL SOUHAITE POUR LA BIBLIOTHEQUE DE 
L1ISREC. 

3.1. Fonctions 

Les fonctions obligatoires sont le catalogage, la recherche 
et 1'Gdition de listes. 

Les ecrans de dialogue seront rediges en frangais et/ou 
anglais <facultatif : allemand>. 

3.2. Catalogage 

3.2.1. Champs 

Le catalogage (saisie) se fera selon les normes ISBD. A 
ces donnees on ajoutera 1'indexation matiere et les don-
nees de gestion locale. 

La structure des donnees minimale de la base sera la 
suivante : 
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3.2.1.1 Description bibliographique 

- AUTEUR (6diteurs intellectuels, collectivites-
auteurs). Champ r6p&table. 
- TITRE. Champ r6p4table. 
- EDITION. 
- MAISON EDITION. Champ r6p£table. 
- LIEU EDITION. Champ r6p6table. 
- DATE PUBLICATION. 
- COLLATION. 
- TITRE COLLECTION. Champ r§p£table. 
- AUTEUR COLLECTION (ou 6diteurs intellectuels). 
Champ r£p£table. 
- NOTES. 
- ISBN. 
- ISSN. 

3.2.1.2. Indexation matiere. : 

- DESCRIPTEUR. Champ rSpStable. 

3.2.1.3. Champs de gestion : 

- N° NOTICE. 
- N° ENTREE. Champ r&p6table (Possibilite d'avoir 
plusieurs exemplaires d'un meme ouvrage). 
- COTE (indice de classification NLM et trois pre-
mieres lettres de 1'auteur ou du titre). 
- DEPOT (localisation de 1'exemplaire). 
- DATE SAISIE. 
- TYPE DOCUMENT. (Monographie, periodique, etc.) 

3.2.2. Mode de saisie 

- Mode de saisie ligne a ligne ou pleine page. 
- Corrections possibles de chaque notice. 

3.3. Recherche. 

3.3.2. Recherche a acces s§quentiel. 

Possible sur tous les champs. 
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3.3.2. Recherche au moyen d'index. 

Les index crees sur certains champs sont d6finis de la 
maniere suivante : 

Index Champs 

AUTEURS AUTEUR 
AUTEUR COLLECTION 

DESCRIPTEURS DESCRIPTEUR 

MOTS DU TITRE * TITRE 
TITRE COLLECTION 

COTES COTE 

N° ENTREE N° ENTREE 

2.3.3. MGthode de recherche. 

- Recherche simple. 
- Combinee au moyen des operateurs booleens. 
- Troncature. 

3.4. Edition. 

- Listes imprimees des notices selon des criteres si 
possible parametrables par 1'utilisateur lui-meme. 

- Edition de fiches imprimees selon les normes ISBD de 
presentation et de format. 

- Exportation de notices en vue d'une recuperation par un 
traitement de texte (fichier ASCII par ex. ). 

< Fonction facultative : 

Possibilite de recuperer des notices sur un traitement de 
textes (Precisez le(s)quel(s)). > 

* Chaque mot significatif des champs TITRE ou 
TITRE COLLECTION sera indexe. 
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3.5. Volume. 

- Volume initial du fichier de base : 4000 notices. 

- Accroissement prevu : 150 notices/an. 

- Place memoire : Veuillez indiquer la place m6moire disque 
approximative pour 4000 notices de 500 caracteres chacune, y 
compris les index d6finis ci-dessus. 

3.6. Gestion des fichiers. 

- Precisez le mode de mise-a-jour du fichier des ouvrages. 

- Precisez le mode de mise-a-jour des index. 

3.7. S6curit6. 

Deux niveaux d'accessibilit6 des fonctions du logiciel sont 
necessaires : 

- Acces a la recherche seule. 

- Acces a toutes les fonctions du logiciel protege par un 
mot de passe. 

3.8. Sauvegarde (back-up). 

- Sauvegarde des programmes. 

- Sauvegarde des fichiers de donnees (notices, index). 

4. PARTIE TECHNICO-COMMERCIALE. 

4.1. Avant la livraison. 

4.1.1. Installation du logiciel. 

Le logiciel sera installe sur un PC equipe d'un disque 
dur et d' un systeme d'exploitation MS-DOS compatible 
reseau (compatible NETBIOS et cartes reseaux Ungermann-
Bass). Les acces simultanes aux fichiers seront les 
suivants : 
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4.1.1.2. Variante maximale. 

4.1.1.1. Variante minimale. 

4 utilisateurs, 2 acces simultanes. 

22 utilisateurs, 6 acces simultanes 

4.1.2. D&monstration. 

Une demonstration et un essai du logiciel sont demandes 
dans 1'environnement informatique de 1'ISREC. 

4.1.3. Livraison. 

Veuillez indiquer les conditions et les delais de 
livraison. 

4.1.4. Prix du logiciel. 

Veuillez indiquer : 

- le prix du logiciel pour la variante minimale ; 
- le prix du logiciel pour la variante maximale. 

4.2. Apres la livraison. 

4.2.1. Garantie. 

Precisez la nature de la garantie sur le logiciel. 

4.2.2. Maintenance. 

Precisez la nature et les conditions de la maintenance 
(par telephone, sur place, nouvelles versions du 
logiciel, prix annuel). 

4.2.3. Formation des utilisateurs. 

Pr6cisez la nature et les conditions de formation au 
logiciel (lieux, duree, prix). 

4.2.4. Documentation et mode d'emploi. 

Precisez la nature de la document at ion, son prix et 
la(les) langue(s) disponible(s). 




